
Note
sur la famille des Po lydesmides, pri ii cipaleinent au

p i 11 1 de V u e des e s p e c e s a iii e r i c a i n p s

,

pnr ,

M. H. de Saussure.

Je donne ici les diagnoses d'uii rertain iiombre de Polydesmides

que j'ai recueillis en Amerique et auxquels j'ai Joint quelques autres

especes qui me sont accideutelleinent touil)t'es sous la luain. La

description detaillee de ces Myriapodes preiidra place dans im tra-

vail special, accompagne de plauclies, que je pre])are sur l'entomo-

logie du Mexique et dans lequel je rendrai ronipte des decouvertes

zoologiques qui sont le fruit de iiion voyage.

Le grand uombre d'especes et de formes nouvelles dont la de-

scription va suivre, en me liiontraiit toutes les difficultes dont l'e-

tude des Myriapodes est eiitouree, m'a fait acquerir la conviction

qu'il sera bieji difficile, sinon impossihle, d'arriver a faire distin-

guer les especes avec j)recisioii, lors meme qu'elles seront carac-

terisees par de longues descriplious, accompagnees de planches.

En effet, si les types se monti'ent infiniment varies dans la com-

binaison de leurs caracteres, il existe de Tun ä lautre des transi-

tions nuiltiples si graduelles, qu'il devient imi)0ssible d'etablir des

groupes bien detinis. Ensuite les especes se toucbent et leurs dif-

ferences sont d'une appreciatiou si difficile, que saus de nonibreux

termes de comparaison on n'arrive [)as ä les saisir; les caracteres

qui servent ä les differeiicier varient du plus au moins; il sont

plutöt relatifs qu'absolus. Eufin les types qui se rangent autour du

genre Polydesmus et qui seniblent devoir cadrer dans ce groupe,

sont extremement nonibreux. A premiere vue on saisit un grand
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nombre de formes parfaitement tranchees, dont on est tente de faire

des genies, mais ensuite on decouvre entre ces termes extremes

une infiiiile de transitions completes si enibarrassantes, qu'on aper-

coit rimpossibilite de parlager Celle vasle serie eii groupeij definis-

sables. La s«hie lout entiere doil par consequent rester intacle et

eile constilue uii genre par enchainemeiil.

Les auteurs ont dejä abuse de ces types extremes et s'en sont

servi pour l'etablissement de coupes generiques. II est toujours

facile dVxtraire d'une serie variee une espece frappante et de baser

siu' une forme speciale la diagnose d'un genre, lorsqu'on ne se

donne pas la peine d'en etudier les liaisons et les limites. Les au-

teiu's auraient rencontre une difficnlte tont autre ä dire en (juoi leurs

genres'diflerent des plus voisins, qua enumerer leurs caracleres

ou simplement ä figurer une espece en lui appliquant un nom de

genre nouveau , conniie l'a fait Mr. Gray en mainte occasion.

Tl est rare que des genres crees d'une facon aussi commode Iraver-

sent intacts l'epreuve d'un examen serieux. Aussi avoiis nous Inaive

insoutenables les genres Foniaria et Sienonia de Gray, figures sans

etre decrits ol Slronyylosoma, Brandt, (|ui ne sont que les ternics

extremes de la serie.

Non seulement nous estimons que ces formes ne sauraient con-

stituer des genres, mais meme (ju'il est difficile ou impos.sible d'e-

lablir dans le vaste geni'c Polydesmus des subdivisions nett(!ment

caracterisees , ayant pour but d'en coordonner les especes suivant

un ordre bieiarcbiquc. J'ai ce])endant tente de le faire, autant

qu'il etait possible, parceipje c'est de cette maniere seulement qu'on

peut guider le lecteur avec quelque degre de cerlilude dans le tra-

vail de determination, et le conduire graduellement par voie d'ex-

clusion vers les petits groupes. dans lescpiels il n'aura plus ä oj)ter

qu'entre un nombre tres-limile d'especes. — Mais cette maniere de

proceder est aussi tres-sujette ä crreur. En elfet le vague <jui regne

dans les caracteres, interdit de defmir les groupes autrement que d'une

maniere vague et relative. Ae.innioins Celle mclbode est la seule pos-

sible, et eile est lout ä fait indispensable. Des livres oül'on trouve en-

tassee pele-mele dans un vaste genre une longue serie d'especes sans

ordre et sans correlation, est d'un usage tres-laborieux et ne laisse dans

Tespril que le doule et rincerlilude. iNous sommes loin de posse-

der une coUection assez grande pour qu'il nous suit possible d'e-
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tablir iine Classification complete des especes du genre Polydesmus

;

il est indubitable qu'il viendra se presenter bien des formes encore

qui necessiteront la creation de sections speciales. Toutefois les

coupes que nous indiquons ici suffisent pour recevoir les especes

du Mexique et peut-etre meme toutes Celles d'Amerique. De ces

coupes, les unes sont naturelles, les autres artificielles , car il n'est

pas possible dans l'etat'actuel de la science de se fixer d'une ma-

niere definitive sur la valeur de caracteres qu'il n'est possible d'etu-

dier encore que sur un trop petit nombre d'especes. Jusqu'ä pi"e-

sent les caracteres des Polydesmides ont troj) peu attire l'attention

et l'on ne s'etait pas rendu compte de leur valeur et de leur degre

de fixite, ensorte ([u'on en negligeait souvent les plus importants dans

le Signalement des geiu'es et que
,

plus souvent encore, on basait

la description des especes sur des caracteres presque exclusivement

generiques. — En particulier personne ne s'etait rendu conqite de

la disposition des pores repugnatoires. En etudiant cette disposi-

tion nous avons trouve qu'elle est precisenient une des circonstances

d'organisation qui offre le plus de fixite, et nous avons ete conduit

ä creor deux genres nouveaux pour recevoir les especes assez rares

qui, par leur facies, apparliendraient au genre Polydesmus, mais chez

lesquelles la disposition des pores est exceplionelle. II n'est pas

encore possible de dire au juste, quelle est la valeur zoologique de

ces groupes, mais je crois bon et utile de separer d'un genre aussi

vaste et aussi complexe, toiU ce qui peut en etre separe avec precision.

Je ne nie fiatte pas, qu'on puisse d'apres les diagnoses qui

suivent, arriver ä la connaissance precise des especes. C'est ä peine

si des descriptions tres-detaillees y suffiront; ce n'est pas sur de

simples diagnoses cju'on reussit ä determiner des Myriapodes, comme

pourront facilement en juger ceux qui auront fait un usage frequent

des ouvrages de Brandt relalifs k ces animaux.

Le travail que j'olTre ici n'est qu'un apercu preliminaire , ser-

vant d'introduction ä mes Memoires sur I'bistoire naturelle du

Mexique et des Antilles; il n'a pas d'autre pretention et ne doit

pas etre pris pour un travail monographique.

Creiire Polydesmus. l<atr.

Segments du corps au nombre de 20 cliez les adultes, monozones.,

bicarenes lateralement ; le premier apode, clypeiforme ; les trois sui-
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vants unipedigeres; les 14 suivants bipedigeres. Chez les mäles, la

paire anterieure du 7. segraent, remplacee par les verges. Yeux nuls.

Derriere les antennes im petit organe stemniatiforme dont l'usage

est incoiinu. Pores repugnatoires disposes sur les carenes des Seg-

ments 5, 7, 9, 10, 12, 13, 15, 16, 17, 18, 19.

iSous-i^enre Fontaria, Oray.

Corps relativement court, large, ne lormant pas un chapelet;

dos convexe, en forme de toit arrondi. Les segments s'imbriquanl

les uns sur les autres, ä carenes larges et continues, par suite du

rapprochement des anneaux. Segment preanal toujours triangulaire

ou conique, lermine en pointe. Bourrelet des carenes superes. Ce

groupe se divise en deux sections principales ainsi que suit:

I. Division.

Deuxieme arlicle des pattes inerme. — P. zebratus, Ger.

II. D i V i s i n.

Deuxieme arlicle des pattes arme d'une epine terminale.

Seclion I. Dos tres surbaisse.

1. Carenes tomJ)antes en toit, quoique peu obliques.

A. Carenes coupees presque carrement. P. virginiensis, Gray.

ß. Carenes arrondies en avant , subaliformes (corps plus al-

longe).

Polyd. tepanecus. Corps aplati comme cliez le P. virgini-

ensis, mais les carenes n etant point relevees, tombant en forme de toit

surbaisse ; arrondies en avant, mais non prolongees en arriere, sub-

aliformes; Segments Continus, strioles, ä carenes striolees. Pores

loges dans des fossettes ovales. Dos partage en trois large bandes

longitudinales , dont la mediale bruue et les lateraux jaunes. —
Long. 0,040; larg. 0,01 m. Des terres cbaudes du Mexique.

2. Carenes legeremenl relevees, coupees carrement.

Polyd. totonacus. Moyen, lisse, luisant; corps tres aplati,

conmie cliez le P. virginiensis, ou meme plus encore; carenes pres-

que borizontales; Celles des segments 4— 6 legeremenl dirigees en

avant (leui- bord posterieur oblique d'arriere en avant); segments

10—13 brievement separes. (Couleur verdätre, avec de chaque cöte

une Serie de täches noires ä la base des carenes. Pores repug-

natoires situes en avant du milieu des bourrelels — Long. 0,04; larg.

0,0085. m. — Du pic d'Orizaba, au Mexique

xni. 21
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Polyd. toltecus. Formes et taille du F. lolonacus, mais un

peu plus voute; les Segments couveit chacuu de trois rangees de

tubercules verruqueux, luisants, et qui ne se prolongent pas sur les

carenes. Brun-marron, luisant, avec les careues fauves. — Cordova

au Mexique.

3. Carenes horizontales , ou meme plus relevees encore , coupe'es

carre'menl. (Transition aux Polydemes proprem, dits.)

Polyd. mayus. Corps tres aplati, carenes presque au meme
niveau que le dos, subcontinues, relevees, formant presque gouttiere

en dessus. Segments granuleux, offrant des rangees transversales de

tubercules polis. — Long. 0,033 ; larg. 0,0075. m. — Cordilliere du

Mexique.

Section II. Dos plus convexe.

1. Carenes lege'remenl relevees.

Polyd. consobrinus. Formes du P. oiomUus, mais bien moins

convexe; carenes relevees borizontalement
;

pores superes. — Du

Plateau du Mexique.

2. Carenes lombunles, sui;vanl lu courbure du dus.

Polyd. otomitus. Brun ou d'un blaue säle, presque lisse, ä

Corps large et mediocrement convexe, ä carenes tombantes; une

fossette sur le front, qui est linement rugueux. Pores repugna-

toires lateraux, quoique superes par rapport aux carenes.

Long. 0,024. m. Du Plateau du Mexique.

Polyd. vicinus. Deux fois plus petit, plus grele; carenes

posterieures ayant leurs angies poslerieurs legerement releves.

D'un blaue sale. — Long. 0,014. m. — Meme patrie.

Section III. Dos tres convexe, en forme de voiite,

c a 1" e n e s tombantes.

1. Corps large.

Polyd. limax. Dos en forme de voute; animal large, ayant la

forme d'une limace. Carenes fortement tombantes, subaliformes.

Dos fortement strie longitudinalement, raboteux quoique luisant.

Couleur d'un brim chocolat sur l'animal vivant. Long. 0,65; larg.

0,017 m. — Terres chaudes du Mexique.

2. Corps moins large; carenes coupees carremeni.

P. fraternus. 5 Comme le P. Monlesumae, mais un peu plus

large ä proportion ; le corps tres finement striole et les carenes un

peu moins tombantes, plus carrees et plus continues. <? Carenes
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un ]>ou i»lus rclevees et aviinl Icui' bord posterieur Ibrtemeiil oblique

cliiii.s la nioili('' poslrriciu'o du ('orps , de facoii ä foniier uii angle

aigu. Pores repiignatoires entoures d'uii bourrelet et ressemblaut a

des boucbes d(^ canoiis; places sur le niiliini des bourrelets, aux Seg-

ments puslt'iieiirs du Corps, nou inaniere de leiir milieu. D'iiii bruu

cliocolat avec les caivues <'l les pattes, rouleiir de cliair. — Cote

Orientale du Mexique.

3. Corps plus grele , veimi/onm' , caihit'S subaUformes. (Tran-

sition aux Leptodesnms.)

Polyd. Montezumae. Corps verniirornie, allonge, lies convexe,

bombe en forme de NoiHe, lisse et luisant. Carenes courtes; pores

parfailement lalerairv (quoique superes par rapi)ort aux carenes).

l^run, avec le bord des cai'enes coideur de cliair. Long. 0,040. m.

— Du versaut oriental de la Coidilliere du Mexique.

Sous-genre li ep todesinu8, ÜTob.

f'ormes greles, allongees. Corps plus t)U moins eu chapelel;

anneaux coniposes de deux portions ; l'anterieure cylindrique, la pos-

terieure retanl moins et iiortaiit les carenes, lesquelles ne sont pas

continues. Carenes placees sur les cöles, de sorte que, vues de pro-

fll, elles paraissent ä mi-bauteur du corps, ou un peu plus elevees.

Segment preanal conique. IMaijue sous-anale arrondie ou en ogive.

I. LH Vision.

Carenes Ires larges ; dos assez plal. Ueuxieme article des

palles epineux. (Transition aux Foniaria.)

Polyd. granulosus. Hessemble beaucoup au P. mm/us pour la

sculpture du corps, mais les segments sont longuement separfs, les

carenes faiblemenl tondianles, inserees au milieu de la hauteur du

corps et le 2. article des pattes n'offre qu'une dent rudimentaire.—
Long. 0,048 ; larg. 0,0085 m. — Cordova au Mexique.

II. Division.

Carenes mediocres , horizonlales ; dos plus ou muins convexe
j

deuxieme article des palles inerme.

1. Carenes bien espacees, souvenl aliforines ; mais les premieres

el les dernieres continues.

Polyd. subterraneus. Grandeur et formes du P. tarolinensis,

mais les carenes moins grandes, aliformes et borizonlales diez les cJ;

21*
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tres petiles chez les ? , ayant leur bourrelet en forme de tuberciile,

place sur la partie posterieiire du bord de la carene. Corps d'un

blanc luisant. — Long. 0,027. ni. — Habite la profondeiir des

grandes cavernes de l'ile de Cuba.

Polyd. carneus. Grand, ä Segments longuement separes; sauf

les Premiers qui sont larges et sub-echancres au milieu du bord

posterieur. Carenes aliformes, aigues, ä pores superes; dos peu

bombe, finement chagrine; segment preanal termine en pointe re-

courbee. Corps d'un rougeätre tirant au rose. Base des pattes

jaunätre. — Long. 0,082. m. — Bresil.

2. Carenes Ires longuement se'parees. (Transition aux Slrongy-

losomes.)

Polyd. aztecus. Blanc, cylindrique, lisse, ä carenes longue-

ment separes, tres petites et assez arrondies. Bourrelets et pores,

lateraux; ceux-ci places ä la partie posterieure des bourrelets. —
Long. 0,071. m. — Du Plateau du Mexique.

m. Division.*)

Carenes denliculees ; segmenl preanal arrondi ou en palmeUe

Iriangulalre. {Slenonia, Cray.) — P. Urvillii, Le Guill. —
P. Menicanus, Lucas.

Polyd. javanus. Carenes longuement separees. Portion an-

terieure des segments, cylindrique, nullement deprimee; leui' portion

posterieure tres convexe transversalement, en sorte que les carenes

occupent le milieu de la hauteur des cötes du corps. Tete gra-

nulee; front n'offrant qu'une tres faible gouttiere, niais pas de sillon

yertical. Antennes courtes. Portion carenifere des segments, courte,

densement granulee, portant le long de. son bord posterieur une serie

de granules plus forts. Les portions elargees, sur les faces laterales

et inferieures du corps , ttfensement granulees aussi , et portant au

dessus de l'insertion des pattes, de petits tubercules spiniformes.

Portion cylindrique des segments tres finement granulee. Bords la-

teraux des carenes denticules, un peu divergeants en arriere; ofF-

rant cinq dentelures, dont la derniei'e se prolonge en arriere en

forme d'epine crochue, surtont aux segments 8 ä 17. Les deux

suivants, moins regulierement dentes, ornes de trois series trans-

*) Celle division offrira saus Joule des formes variees et se fracllonnera

en sections. Elle merile jusqu'ä un cerlain point d'etre erigee en sous-genres.
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versales de i)etits tuberciiles. Anneau preanal eii [)alinette arroiulie,

lubercule, ä hord arrondi, tennine |)nr un tres potit liourrelct, od-

ranl de cliaqiiii tole uii pclit tuhercule place siir soii lioid. Plaque

sous-aiude termineo par trois saillies, placees sur la meme ligne.

Valves anales striees, ollVaiil cliaciiiie im luliercule et une careiie

laterale lisse. Bord lal«''ral des careiies des seyinents 2 ä 5 legere-

ment dirige eii avaut, arrondi et denticule. Le premier segment

grand, ä peiuc deutele, tres graiiiileiix, et moiiis large que le deuxi-

enie. Pores repiignatoires superes
,

grands , eiitoiires d'iiii bourrelel

circiilaire, qui les fait ressembler ä des Jjouches de canoris. Couleur

en dessus d'uu bruii cafe-au-lait, avec uue bände brune sur le front

et une ligne ar(iue<! de celte cuuleur sur le premier segment. Dessous

du Corps plus pale. — Long. 0,05.; larg. 0,0065. m.

Habile: I'ile de Java.

Cette espece est tres voisine du Polyd. UrviUü, le Guill. mais

ses carenes sont plus fortement denticulees et plus epineuses.

Sous-g^enre Paradesinus, IVob.

Segment in'eanal teiinine en palmelte tron([uee. Carenes es-

pacees, souvent alifonnes ou prolongees en poinle, posterienremenjl.

IVuxieme article des pattes inerme. Pores superes. I*laque sous-

anale echancree.

I. Division.

Carenes peu espacees; dos assez plal; plaque sous-anale ar-

rondie; pores superes. (Transition aux Leplodesmus et aux

Polydesmus prop. dil.)

Polyd. carolinensis. Plus aplati, moins rylindriqiie, ä careiu's

brievemenl separees et plus larges; leur bord lateral arme d'une denl

a leur angle anterieur; bourrelets et pores, lateraux. Corps lisse,

luisanl, brun ou d'un blaue de porceiaine ou cendre, avec les ca-

renes et une täcbe sur le milieu de cliaque segment, couleur de

chair. Anneau preanal en palniette terminee carrement. — Long.

0,030. m. — De la Caroline du Sud.

IL Division.

Dos convexe; carenes espacees; pores superes; plaque sous-

anale echancree. P.h'lugü, livmi(U. — P- Erichsoni. Brandt.

Polyd. Picteti. Grand, noir, couvert de granulalions polies,

saillantes et allongees; carenes noires comme le resle du corps;
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premier s^^gnient couvert de gramilations; h'etant pas lisse au milieu

comme chez Je P. hluglL Bourrelets des carenes superes , terniines

posterieurement en pointe aigue, mais les carenes oe se letrecis-

sant pas en avanl. Segment preanal en forme de palmette can-ee

et raboteuse, —- F^ong. 0,072. m.— Des Terres chaiides du Mexique.

111. Divisi on.

Segmenls lo)iguemenl separes. Dos plal , carenes inserees au

sommel du corps , aliformes , ä poies laleraux ou inferes

;

(Plaque sous-anale en ogive; segmeut preanal en palmette.

subtriangulaire. — Transition aux Polyäesmes prop. dii.)

P. Beaumonlü, Le Guillou.

Soiis-genre Strongylosoina.

Corps cylindrique, noueux, ä carenes riidimen faires, longuement

Separees. Facies vermiforme.

Polyd vermiformis. Cylindrique, carenes lineaires, tombcüi-

tes, tres petites; pores s'ouvrant tous a la paiiie posterieure des

bourrelets; corps lisse; pattes inerme, (Couleur bi'niche?) — .Long.

0,040 m. — Terres cbaudes du Mexique.

Sous-genre PolydesuiuH propr dict.

Corps grele, dos parfaitenient plat; carene:? (ontinues, inserees

au sommet du corps lequel est deprime. Deuxieme article des pades

inerme.

P. complanalus, F. — P. serraius, Say.

l§ouH-geiire Rachis, IVob.

Carenes longuement separees, par suite de l'etranglement de

la portion anterieure des segments, placees au sommet du dos et

fortement relevees, de facon ä rendre le dos concave. Le reste

comme chez les Polydesmus proprement dits.

Polyd. viridis. Facies du Sirangylodesmus cyaneus, mais les

carenes reflechies en haut et echancrees ä leur bord externe. Pores

superes, places dans les echancrures. Couleur vert-pomme. — Le

Mexique. Tuxtla.
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Crenre iStr oiigylodesmus, lllob.

Caracteres des Polydesmus, mais les segiiKMits 1, 2, 3, 4, 6

seuls döpoui'vus des pores repugnatoires.

Str. cyaneus. Kesseinl)le beaucou|) au l'ohjd. viridis. Uos

plaf ; carenes tivs laiges, horizontales, placees au sommet du corps;

longuemeiit separees. Segment pi-eanal terniine par une apophyse

platp et obluse. Couleur vert-pouiuie. — Des regions teniperees

du Mexique.

Genre ^tenodesmus, Hob.

Pores repugnatoires au nombre de deux seulement (un de cha-

que cöte) places sur le 5. segment. Deuxieme article des pattes

longuenient epineux. (Segments du corps mediocrement separes;

rarenes posterieurement prolongees en forme de dent.) Le reste

conime cliez les Pctjydesmus.

Stenod. mexicanus. 9 Grand, brun, avec les oarenes testacees.

[)os mediocrement voute, carenes point relevees, continuant la cour-

bure du dos, prolongees posterieurement en une dent, aigue aux

Segments du milieu du corps, moins aigue ä ceux de sa parlie pos-

terieure; leur angle anterieur echancre. Portion carenifere des Seg-

ments fortemenl striee longitudiualement et oflrant des graniües

epars. 6 Carenes subcontinues, Ibrmant en arriere une dent moins

prononcee. Taille un peu moindre que le precedent; dos un peu

moins voiite. — Long. 0,065 m. ; larg. 0,012 m. — Des Terres

chaudes du Mexi(|ue.
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